
'•'««yirpw rt<» cette qtieâJ.i" 
irpÎMi» dos int»rôt< * 
*i M ni in.\ 

1 .idjuduation Ui 
du '«M déVemhre d. 
ayant *W onnuiof. 
Janrier, à nue nouvelle adjudication dont 
Te réwrtlat ; Une «ouïe soumission ii éta déposé) 
"par M. Lefraoçoi», négociant h Tourcoing ave 
jin rabais d>: ;J i'r. l i sur la m i ^ ;• p: \\ du lu | 
W tOOO kiloj». 

M. rrançois a âté déclaré adjudicataire. 

•bun. — L'udju lii ition 
, relative un rliarlion 
éin procédé lundi 11 

I (rail a y a pat toujours do la f 
WttBiieiraT 
I Le flcee.7 aurait il la prêt 

TXfèiir ""Se*" 'Y8to'Ufc»TARW£> " 

devous publier ou ne 
Glîer dan* le Progrèt 1 

Ouni fii 'M puisse j-enser noire confrer 
juges de r :rtrc 

Mie . 
lilti'.'i <i inlcrcsscr !<• pu 

L I L L B 
Le. question des vi 

Dans un liée long rnpport doni 
uta reproduction dimanche, S 

l u t I * 1 - ' -

; I.n Ville, arec 1" roUnboration triennal.- de 
M. Oenfl'roy se -'hurgeait de la vidante locale, 

i Çc rapporl notait JUJ I« corollaire da * 

1. Ou Inen ivuriittsr le ir 

f a, Ou bkn M ViLr.s-MoxapOLR CP#WM île. 
[toutes piéix» n «tas h «cco»r* tte p?rson 
rgon organisation de vidanges. 

S, Ou Mm tu VM* faitant M ejrfaïf 

otipable de Mt employa, r 
ans nnnnaltrft un homme, el fûl-il r.lér • 
juc nous ignorons, dans le e u Hutuet, M ! 

beaucoup avant d: le jeter à la mer. 

I M. Barrois, to'i! en se rangeant à cette tlci 
jn i i r j sc'iiti'.'.i d'accord du reste avec ses autre 
'ci'Meg';^'. du la minorité, qui estimaient que 
itette solution était la plus avantageuse pour le 
jbudget d* M Ville, lit observer qu'il im
portait do ac rendre un compte csacl de l'orga

nisation A* M. Geoffroy, des avantages qu'il 
pouvait offrir à la ville, en un root, puisqu'il 
s'a^setiil d'une association provisoire a'cir 
!ner les Kires de M. Geoffroy, 
f Cet einmcn tut favorable & M. Geoffroy : 
seulement il mettait a la disposition de la 
•çicrpplité un matériel considérable et suffisant 
'pour vidanger toute la ville, mais l'étendue de 
s>s terrains représentait une superûuc upproii-

'malivc de 15,000 mètres carrés. 
I On connaît les établissements de M. Geoffroy 
F Le plus importun! est 
porte des Postes sur le ter 
de t.008. 

H contient, outre de grandes citernes, des 
hangars considérables, dès-ateliers de répara

t ions pour le matériel et une usine pour la trans
formation des matières en sulfate d'ammonia
que. C'est en quelque sorte la maison mère qui 
a été créée en collaboration nvtc M. Uanviller, 
l'associé ce M. Geoffroy. 

: On trouve le seconoV bâtiment, sorte de suc-
r n m l c au chemin de l'Arbrisseau ou t w tes 
•'onjrnictions des vidanges K«n rachetées par 
M. Geoffroy, le directeur des tidanget titlois**-
a établi une rangée dc-hangars, d'Ccurics et de 

Actuellement le? s t e r n e ; seules serrent et 
e'eet la que M. Stac- Brame se propose dîna-
(aller le dépôt de balayage. 

La troisième succursale d'une importance 
relativement minime, est établie à la porte 
d'Amis tout de suite après le chemin de fer. 

Voilà donc l'organisation qne M. Geoffroy s u t 
a la disposition de la ville, en y ajoutant fa su
perficie des terrains qui représentent uue somme 
de 118,000 francs et le matériel considérable 
pour vidange auquel il ne faudra ajouter que 
tes frais nécessité» par uno augmentation de 
personnel et de chevaux. 

On mimait les conditions de reprise que nom 
avons exposées longuement dans notre compte' 
rendu du Conseil municipal ; les 900.000 francs 
représentant les terrains, le matériel d'exploita
tion, l'association Irtenualcs de M. Geoffroy qui 
toilettent la moitié des bénéliecs réalisés .jusqu'à 
concurrence de 330.000 francs, somme néces
saire pour parfaire le» 1.300.000 francs prix au
quel on estime l'exploitation. 

Nous n'avons plus à y revenir, mais il nous 
faut parler des changements apportés aux tarifs 
des vidanges. 

La i.ief de voiHe du nouveau système est, 
comme l'on sait, la gratuité. 

Toutes les matières ne titrant pas au-des
sous de 1 thgré l\i seront vidangtes gratui
tement. 

Gotnparâtivement à l'ancien tarif, voici les 
innovations apportées. Toutes les personnes qui 
payaient Irois francs et deux francs peur leurs 
vidanges auront In gratuité absolue. 

I.C tarif îles quatre francs sera porté à trois 
francs. Le contrôle sera fait parait-il d'une 
hi.on rxlrt'ine'iient sèricuw. 

îîtic d"Nii'Té question >e pose : 1M antres so-
riétés de vidange qui existent encore a Lille, 
pourront-elles continuer leur exploitatinn '1 Kn 
principe, nui. Nais ilnns la réalité on peul les 

La Viljiigc municipal* disposant d'un muté-
r id considérable, e^p Tant dans l' 

Écrasé par les wagons 
L'n grave accident eil trriv.-. lun li, É 
u:es du malin, i la gare de Kivos. tin o 
nlonnier, fatei Bernard, igé de 1̂0 ans, de 
Mr ta l iït 'upeUc.aeté écrasé par deux wagons 
i inarcb.3. Voici comment l 

passés, Le malheureux ouvrier 
- " nger la voie de la rampe de Kives ; nbsorbé 

son travail, il n'entendit pas tteeendre deux 
wagons. Bernard fut renverse et les deux wa^ 
gous lui passèrent sur le corps, lie levé immédia
tement par ses caimrades duos un état pitoya
ble, il a été transporté dans un bâtiment de la 
gare de ftves, où H. le docteur Warlel lui | 
digua ses soins et constata de graves bleis* 

m^lre-î ',ril>"s p:ir jour, arriver il la gratuiio ab
solue. ih--'irhenl de pur la loi du plus fort les 
sociétés qui voudraient entrer en lutte avec 
elle. 

déclaration 

..anges lilloises aurait parfaitement consenti 
tiiéme avec la réserve de la t>rr,l'iit.' û • oiillniier 
in vidanger notre localité avec le béaMcfl bien 
, ht'u'lii Monopole. 

Tell ' •:..! impartialement résumée cot 'c im-
pi)rtaO'p? question des vidanges. 

O . D. J Ë A N D O U 2 T . 

L'Offloo san i ta i re 
Le bulletin hchdouiadai 

tain nous est communiqué. Voici 
dans la première semaine de janvier 
lissent les naissances et décès. 

— Enfant: légitî 

ufji • 

M 
rr.ns v.\ til fines; Enfants illégitimes !•*garçon: 
d 19 lillcs. 

DCvèê. — Enfants lêçiti-ne;, " (rarçoo: et une 
Bile ; entants itlégtUmo', 3 fJtr%«M-

Mariages, \<i. —IKcé', ijrcwk pt-r*otuu'i, -V 
hommea e t tb ' femmes, dérÈacn ville, l t hom
mes et 0 femmes décedéj da i.- les hôpitaux. 6 
personnes sont m-ffli'; it'.ipnpl^\ie céréoralo, l ï 
de bronchite ou pneumonie, '' de maladies de 

i- ! ' i ' . 

Société des architectes (tu Word de la 
France 

\A société 3 U n uni séin<") lu O jinvicr. Aprfts 
Itesiro dn procès-vtrbnl im comptas **ost'u; èc 
l'arohivisto, un trtiorior, -lu pr<std')M, il a cl' pro-
cédé h l'insUllution du bqresa, COIMDOIi de : 

M [)uK t ti«.,.u.)»r^id*«l:M. HaïUan). vie-or*-
rident ; U. Ujureou, SMrMein fcnérsl ; H. Coe-
henpot. secrAUiir.i adjomj H. Contamina pùr^, 
•art-hivini5 ,M. Cfoiii. liL-sorfjv. 
- Ih société » rn<iiit« r.xamioé i.t *li.-»-nl.'- lr^ bases 
a'niK wr\*i-! i'riï pour u-iv^m .1' .-nrrctiM» 
Î4* rf.r 1 .:• (Mit.-fprtnrs ^p^'iau\ : 
<dl t,'!tr. 

Heublee de sah.i ,,1,-ri, . M . 

j' Employé infldèlû 

p.èrct .l-i '-oiibU <râ'il rev«n 
Nos «o»*!*!»» «*rili:r.ir" 

n r eaits I W J U I I M I , cir 
«gaal elarieral '«âueai i 

; :mr i Artdao uUiit W 
I U ( i - R IÇÎÏ, c-Jttseiik 

ce, te H<i'f<l vient de QtwMltrt) 
«lion et pour l'édiiication ii nos 

?cteurs n.jus allons leur soumettre le tas. 
H y a quelque» j o u « , un employé de MM U -

rdtrc-l). m'irsler cl fils, vciwil noti« prier it-' ne 
•s annoncer dans noa colonnes, l a m t U t i o t i 

s collègiK 

n, dar 

L'envoyé de l t maison Lemsitre nou<; assnr: 
'jii" siMiihi.ible déruarili'! vmail d'être l'aile nu 
prés de tous non confrères et devant cette «flir-
mation nous pronitmes la discreliou afin de 

'arrangement projeté. 

. Vu in 
camouflet, 

chapeau el quitte'-

pareil Inn 

rlbué par le gouveroenient de la lié-

bien fait I 
Sur re. Monsieur prend s( 

ta séance au grand ébahi 
tants qui ne s'attendaient pa 
gage de la part d'un officier supéri 

ARMENTIËRES 
uuiit —Itans la nuit de diman.he h lundi 

•m >ignaUU un h e a j é l i , La feu s'était H 
M a r e vers minuit W eèei M. Pierre lie 
i-nbarelicr rue des Jésuites, un Pèlerin. 

i it l|» !fs pompes étaient rentrées au dép" 
Les dégiîts sont peu important*. 

I )' e 

Un amant peu commode 
Avant-hier dans Ici soirée, le nommé Debrau-

wçr Georges, 37 ans, demeurant rue de Gante 
lau, 9y, H trouvant a court d'argent se rendit 

a maitresse Mile Sylvie D . . . , qui habite 
boulevard tle Lorraine, pour essayer de! 
tirer quelques sous. Gomme il n'y avait pi 

ta maison, Debrauwer entra dans u 
lente colère et, enfonçant la porte déchira les 
rideaux, cassa toi " 

ain. De pli 
caisse d'épargne t 

A la suite de c 

i portée de 
s empara d u 
n de Mlle D. 

Encore un enfant 

les pauvres petits vont se jeter. 
Nous avions grandement raison, puisqu'un 
jiiveau malheur s'est encore produit, nier soir, 
\C Konlcnoy, 49. 
A cette adresse, le petit Leleu, Agé de deux 
is et demie, est tombé dans une cuve d'eau 

bouillante et s'est horriblement brûlé. 
Le pauvre enfant a été transporté à l'hôpital 

de la Charité, dans un élat désespéré. 

Arrestation de deux voleurs 
Les ageuls de la sûreté ont arrêté, hier, dans 

Hennés se faisait appeler tant «M Meyer, tantôt 
Macs, ttn le spnpose aftllié à la hande de eam 
brioleurs qui ont déjà de nombreux méfaits à 
leur actif. 

La gendarmerie a arrêt'1 avant-hier soir uo 
gamin nommé D<*shv iytfgat, 4gé de lii ans, 
apprenti 6BM M. Ynugehuten, cordonnier, rut 
de Do'iai, pour différente vols, tant che* son 
patron que pour vol avec effraction chez M. 
Bouchez a ïlouchin. 

Vol avec effraction 

hex SHieCastclein, .1S£,rue 
Nationale, en passant par la maieon contiguj 

li est eu réparaliou. 
fcpr*aav«if hrisa l u rarresux de U « taha-
•re H , les voleurs ont dévalisé le* chambres 
I bonnes ci ont enlevé uneasseï grande quan-

foulardsa l'étalage de^fme Guiéhet, marrhiinde 
•temeurnnt rue Hatisbonnc, cour Gnlbcrt, 9. 

immédiatement et les conduisit 
devant M. Mourgne, commiesniro de poli' 

Le fou 
Lundi VITI A heure'; -T> du ni"ti -, 

>•• t ('éclfiré rue des llri^ittinaH 
ruyn Picrre.tH aiia, domestiqm 

cnaU 
9, 'chexM.Deb-
Lc feu a éclaté 

d in . la - uirtino située aa rcz-de-chausaéi 
dégâts ^ont évalués a 2,000 frniicn: 1,000 francs 
pour l'immeuble et lo """' •eprésentaut les 

unies. Il y a 
ïe. bâtiment. Lo feu a Ct<! rnpiék. 

objet; domeetiq-nea Lt led 

LE NORD 
I N C I D E N T 

A b r é u n i o n d u C o n t e i l Mvmi' . inal d e 
Saint A n d r é 

Il punissait de la nomination d} troi . 
gués pour révision de liste é lec tora l , 

mander la paroi 
iou ; • M. le Maire, qnew soin vos raii'i.u.n.. 

M. le président rC pond : « M . Scalbert. j 
'ai pas a vous dire mieto sont le* candidat. 
in va voter. Alors, voua lec connaître/ . 

- Oui, j o s a i s . c'est un parti pr'r, eh Mtï 
u.is,ir! ve«i fttro candidat. 
— Tr^s bien, on v i voter. • 
Au premier tour de «crains, M. Thuim* est 

lu. 
Le premier déléfué, M. Seaîbert, séci 
Voyet vous.c'ost toujour» In m.'me chow.r 

l'tturnpi jamais rien, vos candidats «ont M 

DOUAI 

, qim pensei-vons de ccc\ f Ui« 
vous vn M. des Hotoni» • pltoî 
i, par M. S employa (.ri 
t du la gar" depioni.'iiii. 
' " [-.amlidat bla.'klimiii- aux 

pi;!r-i f)»i .i •].;•! pa*../. .i„ 
i maintenant litx-r.il. Ou'e 

? dernier mot est • la Ligae Républicaine. 1 

VALENCIENNES 
Deiutiu. — Hier, vers i h. t]i do l'aprês-n 

'lit" [i.j'i- ,.:1!È, Moiitu.il Ici tenait eu équilibre, ma 
l.i mri'e lui manqua, f t il fut projeté de 1 autre <.,(. 
M reçut diverscî cantu^iuuB tui-diffêrautci partit 

— liior matin. la MSMséa Monrs C!or.iir. 17 an 
a sa le pied foulé par la chute «"•» paisotte sur 1 
r iUf l do la Compagnie d'Acziit. 

— Un vol de i pouln." "t ï lapitr, ' î lu.i- ," 20 fr 
S été wmmis an préjadieo du nommii Cnmtbpret 
lv/ai i. te. .l<Jwia»r r,(•• M-Ai.iaml ; auteur tac 

8 5 SPECTACLES & CONCERTS 

, le nommé Couvez Lucien. 
r vol et complicité de vols avec sa conçu 
, les vols confiaient, en coupons d'étoffes, 
paquets de laine, et un jupon d'enfant et 

différents autres objets. Quant i sa concubine 
qui est née en Belgique, elle a jugé hoc de pas-

ff de l'autre coté de la ftoutniri. 

DUNKËRQUE 

111 assassinat à Pelile-Sj allie 

sonpe d e eoutoau et j e t é 

( myt.térieux vient de jeter 
il. l'aii'Oiidissoiuent de ï)un-

clic de la route conduisant a Hardyck.ungroupe 
de deux maison*?, dont l'nncà usante d'e^tautinet 

l'enacigne à Jeatt-Bart et est . , , u,>' e yw 
~ Lombard. Une grande cour située 

c iens èl«T«s de l'école 1 
Concert de l'Association amicale dc.s anci a. <d«v«s 

Turv-ol, a ci iieu .liniao<:he dernier 
-aile d-:-: l'-'t, ,|u C;-j- de:-: Ùi'jilieo-
LC'l .l'.lli • a!fl l :C'i'-J L-oii;.:idér»b|S. 
s le i"ai-iciui yr • ••«.: nl.i- ij.turf un récent 
Knrt a eu un ••rilabh nc-H. 

t faiU pnr linc certion <te la Pan-

Utarq isb l t . 
M. Oérome, I.j déffOsj* et. Bviupathion-i rréïisleBt. 

(ipowftmt d'abord 1-. but de l'Asvoci. ti:a l uuuo i -

Iss applaudiasenients. en l'&i.?i»i ::iwl :'i b i*»ero-
•M <JB caacnn ta faveur de* enfant* •eetswlM de 

LOrpb.;o» d» l'école rn« Turent. •n% lliabilo di-
eetion de 11. Navarre, a Itaittvd te* applaadMac 
uents 4» U «aile euliere par l'eio»'!11— ;—"• 
•hsble du rlwnr • Hsssiras >. i : Lai 

L'estaminet fait la gaue.h< 
>ns. Avant d'arriver 

bâtiment ei donnant t 

Entre l'estaminet et. ce b'.tîment est un petit 
entier qui traverse la cour et la hnîe de clo
ître et sert de passage pour se rendre dans la 
a m pagne. 

Un puits se Irouve à l'exlré.oilé droite de la 
:our, s'ouvrant a la fois et. sur la < our et dans 
a campagne. Il est a ciel ouvert. 

I A « W * ' o » v e r t e d u c a d a v r e 
Ce matin, vers 7 heures, la femme Lombard, 

allait chercher «le l'eau au puits. Au momenS. île 
dcicendro le seau elle vit au-dessus de l'eau un 

nent ; puis, en regardant de plus pres, elle 
reconnaître les deux pieds) d'un homme, 
lélait «baoltirni'iii niu^e. liilc ( iur;il nussi-

tôt prévenir son tinri qui MI ompa^né :t'tin jar
dinier. \rtliur Cousien. •ir,t: de .'I ans, vint véri
fier le dire de sa femme. 

Tous deux tirèrent, la eorps de l'eau et reten
dirent sur un lii de p.ul..- I > ir.ng 
sine du puits: Ln'iiV-r 1 
darmeiie de Ssâsit-Pol. 

1,C bïigAil:*!' ; -T •'.:•>•'• 

n rulp;-. 

t^cn pro<uà**r*<»it e o B a t m t n t i « n t i 

Le hri; niii»r de fv^dun^vi'ii' proi -'-'lu. di-rf su:i 
rrivée. aux premières r.nn.laîaLions, Lo ca

davre lut ksaéawii re i >nnu; - 1 i lit c doJ d un 
habitant de ('••i.iU'-SynO •, u uiimé tib.irîes Van-
' )vc. Sgé de M ans, in^ric et pire de plusieurs 

La mort était éitdemmei 
Le cadavre partait, 

d u e 

feceriean, r.insi que le urouvail h ma 
cérébrale épanchée sur les bordj ixlé 

profondes kiessurc-s faitcj pv.r une aniie ir. 11 
chante, un fort couteau proiinlfieracnt. 

d'elles, placée juste au milieu du front, 
vivait perforé l'os frontal. L'.riue ivaii. pé t t i ré 

de l i plaie. 
L'autre a l t pommette ^audie, et large de 

Iroi. «enliuiétres environ, nvai' pénétra prot'on 
dément dens le tnai i lbîro. !.'> première d'! ce 
iles,ur'7, qui «.ht un |i< u plu ; lanje que l'«u':-e. 

t évidemmr.-nt celle qui a déterminé la mon . 
L'assns^n. ron coup fait, >uait été jelo;- rn 

idime -hn» h puits, dint i'eau iv.iîi et-: ro y ':•. 
par U w.iïg coulant des pitiés, 

. . . i l l e c i i n i ea - t - i l é l éevmin i , . 
i.vi lirenl des rechercha t m* > u-

lin revanche, autour du rniit-. dam I I 
iisqu';! la porti- de In e.uitino nUenant a 
tiu,.L M découvrit de niuu'DriJSCS tra^ 

AÛJsiiw'. ils out fait p i r ordre de ! ur 
ii.r. r irr.uler les noiubreus curieui el OD 

abords de la c 
Il r*mhlail donc que le crii 

l u i la maison. Celle-ci fut i 
Nabi ni dans la salle de lesta 
• lisin;? qui donne sur la cour 

Les cabareliers prétendent pourtant que 
«vole la «alla de l'estaminet avait été lavée. Il 

en c«t pas moins-vrai que les fiches révéla 
• t e s *<ml relevées pré* de la porte de la c*ii 
me et se retrouvent jusqu'au pui|#. 

t ' i avntaata de ces indices, les époux Lom-
ir.l uni clé nr.ivisoiretnent romiflnrs .tins l'-ui 
emetire, en altendanl I* venue du parq'iet. 

N O U V E A U X D É T A I L S 
Cksrles Vanhovfi se tro-jvait, dimanch* soir 

eaiuret bombard I] t était en compasmiede 
d e u i J i r d i u e r s de la roisunune, Théophik U -
mr . fiopovstVervser, et d,un épicier de Calaia, 

f Pfctfl Douroel, venu en vrille à Nt i te -Sju the . 
La sotrta fut des plus gaies ; on but force 

chopes, et k.deux heures du matin quand on 
rongea à se feparer; Vanhov p r l r s» part avait 
absorbe l î ,-tropeF. "',. 

L: coUiaicn ci les deux jardiniers qui l'ae-
coiupagutten'l sertirent un quart d'heure envi
ron avairf Vanbovs; quant à celui-ci, il but en-
c#re deux verres de genièvre, puis sortit par la 
porte donnant sur la route. Us là, il gagna " 
semblablement le aenlier traversant la 
sentier qui canduit vers ta ilemeure. 

A partir do ce momanf. ou ne sait plus c 
s'est passé. A-t-ileu. au moment de sortir, 
riïo dans l'inférieur du cabarel ? Ou lien, a n t l 
en élre sorti, aura-t-ii voulu y N r i s J r paur 
y hoirernrore .' MvsU'iv, jusque préacnl, 

l'e qpji j .irait certain, c'est q u e l e r r i m c a 
dd èln: commis dans I intérieur n.ènie u ca-

L a de*MM"Hl« d a B i a r q t i c t 
Le P a r m i .1» Dunkerque s'est rendu hier 

i'uri's-niidi, à P-nie-Synlhe; MK. de S»r*. «nb-
• 'ail d.i IVorm-'uir <h- la Képublique ; de Tail-
Miidier. j n y d'in.-tni'linii ,-t, |Jo<me, commis* 

sonl partis de Dunkerq-j.r en voilure, 

bobineuse, .H a s dei Arts praMafé«, ld6 . 

LE SPORT 
XXlir Me ft-dérale de l'Union des Socièt 

de Gymnastique de Fr»nce 
'•/"irllini marJi. I ! « M f a u . 

sas: tmSshassSSSsû: 
m« d« UBDOJ. « C — J M n Minbtr/me, K ans, 
journalier, rat Oruot et Marie Dciploebin. SX 
W ans. sourMu»», rua d« Toorcoimr, 1« — Edn 
FoiUon, «Tan*, tisierasd. rue d#8ombwe,B4 et 
« M . S4 «de, Ufscranaa, rac ds Soibise. cour 1 

Ménagère, rue du Cbaniia du Fer, 
X>éoés — Alei«adr« Ptrret, 7i) tôt. Hospice 

Civil - Altred Plaua«elt*.2 an», rua du Booaccoui 
Olivier, 4 — Alphonse L*e)«rcu. 7 inots, rua d< 
LUU. taaaaaaa dtw Art» — Jfsn-B«pti»to i'onilwn 
«* ans. Hôt«l<Ui«t —Emile Olivier. Sjoure. rue de 
U Chuifruirtte. 66 -

• Barb»-d'Or, :i -
1 Daele, 
t Jl»Kk. 

ill,fB«TWin.fBfc«i «Oontwùvoea 

« 

FINANCES 

r ^ œ s 
tiiné, «auf enr lo. 

• a » 

<gouvelles_à_la $5aiu 

Dans l'apréi 
accordeur : 
- Onan.1 v. 

•.lie/; donc ë'ac 

nidi leur liilelte, voyant 

è Rills. 
. de 10,f (| 
m» dedaiase-

» meilleur.{ mu-ieiaa.^. Au,M I* public 
, 1 de l'écol'} fiimpesée 

. diriges par M. llreuiaoat, 
e-r,'l,ll> 

Mut , drapeau ei 
. litrint, oiéculer las ino 
l>lus divers aa s accompagnant da dtaita patrioti 

Kl I.->r.'q-i-, r-.p-i:,.r ... ;:•: ntonn-'rent Ij.Vorjeil-

é» roir e*s 

rioitrint, 
i>lû  •' 

•t 
laite tt leeoupJet ,VOH« nfi Mail dam 
la salle entiers éclata .--a «pplsudi^^neatl. C*««l 
I avenir, lespo.r dn pa»s qu'on -Minait an eai . 

M. [tavrsuehc. arlisU lifloi-:. .1 dit air,- h ai.-om> 
"a;ne: Vrnfunt vrit, dt -Vurc<W. Ir( T.r.t d,, AiCUX 

la I in rf-r Maraoi». 
Il a profoftdéincnt impr^-f-inni:-'- laiiditoir*. 
MliaMalvina Ma-qu^Iier >->i un- .;uiaut do H ans. 

. .-Ile voud ra fL que de promeuves pour 
i^n.rsi elle la cuKival tlle LI .iiarmo tout le 
onde avee ** rcmanee «Le Miroir d.! UCoju^tic . 
Non Bétti de Pirani. H 

M. Paul Gaillard est un jeu»a TlldnaaTll d.) talent 
qui *.jOB* avec beaucoup do jii.sies«o les Drafon» 

M. Nararro a rbantë «ataH 
AkAtt qui a vivemwnt impre-

eicollènt rausÎRicn. 
H. J. .ïom.i' r. I < 

de-.i['ile la rate du publi.- | 
"i avec un talent et un njturel par 

«slave Eckoitt aeroiim.i•_'• 
que 14 

a« l-rijdiîuiire. ù ! 
M l'iwntnur. mais 

iàtiblc • ,>i:ii.jne. .1 
"1 '•' . .nOil 'tl'.'S 

t. Ucbe a 

par MM. Dc^noulieirt'jui Dshtaar, Mlles 
vr.iiumnut et Masquelier. 

N>'.' Icsi'eli.-iion' ••ii.r.'rcmetil. :^r,i jnf. tous les 
:ir(^t"i qui oit contribue au su;.e<< de eatle belle 

" 'ment i M. Gaillard e ; Jésaaaa collabo-

Jean Ktri. 

$npvssu ùs ^«ff'drfcs ci ijaasfftts 

9f«M«S-Thaitafi d : «htabab: tH'ppodroim) 
ni'. î U. I|^. — Kid. K i .o i ro .— Ji'Udi ltj.v:vic 

U97. Speclaele dUfaaiile. 

VE EÀBBIE? DE SK'-DLI-E 
•ors-comique en 1 ac»..?«. p-nden d; CJ-1,1 i.l;/v 

•aaiaaa de Rossini. 
Pi-t\ J»s pUees : I*OKOS ''' finlwil-. ? (ma. 
lattoan, ï fr. ".>; U s ; !• 1 •••• <i- . >•• • n'inuTii 
. -i i'r.; trei CSITIM de côté, I le. '/"> ; ?<n ffslr 

f, O.rttt. - Bureau dj loct-on elie* M. Jub, 

coywA<sSa&gçga UTILES 
« j r r i ^ ï i . i u t * * 

(wiipie le plu; n / u b r e m de la terre, 
p-...pk i:uini>is,:;e imurrit presque e\clusivement 

inconvëni'ut de ris. C'est que le ' 

liiuwar niout« .i *Sl'i, r&aa^asnt, «a 

; Comptoir National d'eaooiuu'.: paisc da 

.midUï. mainltaaut que la Sucielc n'a plus h ! 
conlf la l'oatreTacun. 

On signale du boue SchaUen HHI|I« d-, b Si 
d1* Cb:irbonnap;c^ de Jemeppu-surS.iiubre. Ce 
eanvient eonime appoint aux per. onnas qui dea 

1« moyenne de lenr re. no. 
aguie M.irie-Louibe M «aida nno a; 

Lafavette, qui donne aui intêr 
--*- -roulus el o^tre tou« l 

La Compagnie 

Chemin* françai 

BOURSE DF ULLE 

obi. !W0) 505. 
Az'.WH*banqw< et âivtnes 

Agence tinanciùre il). Haqact c t C ) a. 100 t. p. p . 

Manuf.vluTpe de ebaussursî da Liancoort '3 100 
p.), 100 unité-. 90. 

FtM'ttca «1 iVBaaWaaasaWiM 
r>^sain et Anain (a. Ws) t. p.), 490. 

OMigotio 
Ban aa Ooahcrqac (romb. 

Anicbele t|12, 11400— Ai 
IKK) - Brujj, 1290. — rïully-GTeaaj, 2TMJ0. 2«G 

t- l|t(X) .b-
enaj, 2TWJC, 

Co-irfiÉre-, 1950 
— Drocoart (a SOt 
p.) 1801 h %00. 4950 

HO — Drocoart ( 

Kacirpellelii f**) t. 
I IgBj kM.Aire (CM Mon. 500. L p.). 685 — kfarlet, 
"0 0|o. ÎMOO — Meur.hin. coupure do cinq. Obifl» •— 

slrioourt (a 500 t. p.). 449. 

Charitmmmçcji {•htiçation*) 
Dr.TcnrtU (reinb.it 500) 509. 
I>rocoart 94 (remb. à 500) 50». 

BOURSE DE BRUXELLES 

— : Bruï. lib. 1M0 108 75 I. 1 
Ur. Il 

Mr. in 

2I|2 

. 4 l,J 

. r. 1S5I 
... t*;̂  

SS7 lib. 

u i 751 
IM 70 

1» ar. 
100 ai 

1 0 0 -

1U7 ti2 

751 Non libéra 1886 
ttaaae > prima 32 ; 

— 1677 3 118 -

52 W't 

1889 3 ti*. 102 50 

LE ROI DES CAFES 
sa trouve à la MuioOii 

fi8, rue del'Epeuleet rue des Arts, 206,232 
R O T J B A I X 

La seule de la région du Nord qui 
importe les cafés directement de 
l'Ile Bourbon, de Madagascar, Mar
tinique, Guadeloupe, Dahomey, Ja
maïque, Java, Haïti, Manitte, Moka, 
Mexique, Rio-Janeiro. 

Conwmmatours A T T KX TU ©31 ï 
Assurez-vous bien chez vos marchandi 
épicten «pic !f!3 Cafiis sortent do la totré-
isetiori de la maison. 

ÉMISSION A U P A I R 

P.MOO Actions de 100 francs 

E ï a v t - C â M l J e R o u b a U x 
dn t 

r l).-.:.-.'!ur>. 
Saiut-Vincent, da-Paul — 

••mt H-M,.;iil, H.L -I I) eu Madeleine Vandam-
ru« SainlJoan, 171 — Charte* Ufeh*re, rum 
elebeia, RI— Marcel (ÀiiUuv. rue Fierre-na 

Roabah, I40 - H«n» BnuiMl. ru» Paul Bert. c>U 
it iVirpma. 4 - M«del*ue Wmdey. rue ftoil»-

Oj.'tWilt — Pau'iii 

ne Uaranfo, 2— An 

HaJÎafAfi ' - Kntr 
trenr. rac Malplafi"' 

-. Hiic4 

I n. :i — Tlitedore B 
de la Onis 

a a a ï u a , > K M- ^ J ^ . Î * , ; ^ 

O N S O U S C R I T * L I L L E i 

:|t8ll 

;«;;;; i m j DU et 

•r^i'itaSlau»! 
»uaiBS I U X C S -

i - TtQdancê fc«mv 

IlÏ61H.. In.niàw 

iîvasTaiitî 
Tendeacc caètne 

aXCtwu. _ TendatKo ealaM 

(cate orndeiie) 

: h r f « u . ie U VIIMUt 

u .... 

s 

, . , „ . , 

— 
9ii « i | 

e»l«w 
-Cotoaa, l t7W_btl l« 

i^tooi /ii-poBibieji- - on a veada ; 

MARCHÉ A TERME 

de Roubaix- Tourcoing 

DÉTAIL BES VENTES 

Tjpe nn.qu.! 

BOURSE DE PARIS 

b an.r cpt. t"0 «p 

1894 cpl. m'M 
terin« 106U6 

l;;ii:.i à, F r a n c e . « « . . . 

Crédit 
Crédit Indii.itr. ."J<J .. 
(T'iiii i.v'innnis 775... 
(Yédit Mobilier 
Société Général ->U '.,) 
Est 967... 
l'ur •< LM-î'iit Ifitiô .. 

kscom, :m 'a 

Gaz Purtsicn tli"» , 
TrunsaUanUqif ;*70.. 

. . . 3870., 
Ibaa Paris 1310 , 
.mite . . m.. 
te S 1/2 , 109 1 

,____n;ne 4 o /o l " . . • 
Hongrois 4 o/u 10T1 #1 
Hspae e«t.4o/> * ' 
Portiifais . . 
Ban<i.OtwmHP'-

t.l. ' :F.-.| 

V. Paris l » v « ) tflO . 

Î K I 417 . 
V. Pa ru 71 M 114.. 

. 1B75 S«S . 

Ville Marseille. 414.. 
Ville Bordeaux. 128.. 
Ville Lille 1*» m . . 

uni m.. 
.. p m... 

litx-r.il
Moiitu.il
file:///rtliur
reinb.it

